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Frères et sœurs, ce dimanche, la solennité du Saint Sacrement du Corps et du Sang du Christ 
nous donne de contempler le grand mystère de l’eucharistie. Et nous sommes émerveillés 
devant l’immensité du don qui nous est fait. En chaque eucharistie, le Christ Ressuscité se 
donne à son Église. Fidèle à l’éternel mouvement de donation de l’Amour divin en Lui, Jésus 
donne sa vie. « Ceci est mon corps, ceci est mon sang » : par le pain et le vin consacrés en 
mémoire de Lui, le Ressuscité s’assimile à nos vies et à celle de l’Église pour qu’elles 
deviennent par Lui, avec Lui et en Lui, une offrande d’amour au Père et à sa création.  
 
L’eucharistie est le grand sacrement de l’Amour de Jésus pour le monde. Elle trouve sa source 
dans le sacrifice pascal de Jésus. Au long de l’histoire de l’Église, de nombreux artistes ont 
cherché à représenter ce mystère. Beaucoup ont trouvé l’inspiration dans le récit de la 
Passion dans l’évangile selon saint Jean. Ils ont peint au pied de la croix une coupe qui reçoit 
le sang versé depuis le côté transpercé de Jésus. L’Église a reconnu dans cette image un 
symbole de l’eucharistie qui jaillit du cœur blessé de Jésus. Le fleuve de l’amour divin jaillit 
du côté du crucifié et se déverse dans la coupe de l’eucharistie. L’eau vive de la vie éternelle 
se donne aux disciples quand ils communient au corps et au sang du Christ. « Celui qui 
mange ma chair et boit mon sang a la vie éternelle » (Jn 6,54) dit Jésus.  
 
La Vierge Marie est présente au pied de la croix. Sur le mont Golgotha, Marie est la première 
témoin du don de vie de Jésus. Dans son cœur de mère, Marie communie au cœur de Jésus. 
Elle éprouve, contemple et reçoit l’offrande du Christ pour le salut du monde.  
 
Marie est femme de l’eucharistie. Quand Marie accueille l’offrande de son fils, le cœur uni au 
sien, elle aussi se donne, avec Lui, au monde. Le cœur de Marie, uni à celui de Jésus, devient 
l’image du disciple et de l’Église qui, dans l’eucharistie, s’unissent à l’offrande pascale de 
Jésus mort et ressuscité pour devenir eux-mêmes des signes de son amour brûlant donné 
au monde. Par la Parole, par le pain et le vin de l’eucharistie, l’amour divin s’épanche du cœur 
de Jésus et pénètre dans le cœur des disciples. L’amour du Christ s’incarne dans la personne 
des disciples pour qu’ils deviennent ses témoins en offrant, à leur tour, leurs vies au Père et 
au monde.   
 
Dans l’évangile de Luc, le récit de la multiplication des pains annonce le mystère de 
l’eucharistie. Sur les côteaux de Bethsaïde, autour du lac de Tibériade, Jésus comble la faim 
de la foule qui vient d’écouter sa Parole. L’évangéliste laisse entendre que cet acte 
magnifique de don et de partage de Jésus ne se vit pas sans la participation active des Douze. 
A plusieurs reprises, Jésus sollicite ses apôtres. « Donnez-leur vous-mêmes à manger »; 
« Faites les asseoir » ; « Il rompit les pains et les donna à ses disciples pour qu’ils les 
distribuent à la foule ». Le Christ est bien le Maître, Celui qui prend l’initiative, qui bénit et 
multiplie les pains et les poissons, et, cependant, il appelle ses apôtres à travailler avec Lui. 
Sans eux, le don de la vie ne sera pas partagé. 
 
 
Le récit de la multiplication des pains renvoie au ministère des apôtres. Soulevés par le don 
de l’Esprit de Pentecôte, les apôtres iront porter la nourriture du Christ aux foules du monde, 
dans sa Parole et dans son Pain. Ils démultiplieront le don du Christ dans le monde. Au nom 
de Jésus, ils présideront le repas de l’eucharistie dans lequel le Ressuscité donne sa vie.  
 



Ce ministère apostolique se poursuit aujourd’hui dans l’Église. En chaque eucharistie, 
l’Amour Vivant de Dieu jaillit du Cœur de Jésus et se donne aux croyants pour que ceux-ci 
forment l’Église, Corps du Christ, et deviennent des signes de sa vie donnée pour le monde.  
 
Cher Emmanuel, par la grâce du sacrement de l’ordre sacerdotal que tu reçois aujourd’hui, tu 
participeras à ce ministère des apôtres. Au nom de Jésus, tu seras chargé de donner sa 
Parole et son Pain, offerts pour le salut du monde.   
 
La responsabilité de présider l’eucharistie dans l’Église qui t’est confiée par l’imposition des 
mains ne se réduira pas à sa seule expression cultuelle. Car l’eucharistie appelle sans cesse 
à déployer toutes les dimensions de la vie chrétienne. Ton ministère de prêtre te conduira 
donc à veiller à ce que dans notre Église, le partage et l’imprégnation de la Parole de Dieu, 
l’enseignement de la foi reçue des apôtres, le témoignage de la charité fraternelle, l’annonce 
de l’Évangile en dialogue avec le monde vécue d’une manière privilégiée dans la rencontre 
des pauvres, deviennent les plus réels et les plus vivants possibles. 
 
Emmanuel, tu deviens prêtre diocésain dans l’Église de Coutances et Avranches. Tu le sais, 
notre Église est entrée dans un vaste chantier de transformation pastorale. Cette 
transformation doit lui permettre de poursuivre fidèlement la mission qu’elle a reçue du Christ 
dans le contexte de notre temps, marqué par un éloignement de la foi et une plus grande 
pauvreté de l’Église.  
 
L’Église est d’autant plus fidèle à sa mission d’être signe de l’Amour Sauveur du Christ au 
milieu du monde si chaque baptisé offre sa vie à Dieu et à ses frères dans la foi, l’espérance 
et la charité. Dans la suite de la lettre pastorale, notre Église veut stimuler tous les baptisés 
dans leurs vocations à devenir des témoins de la grande proximité du Christ avec tous dans 
leurs différents lieux de vie. Elle les appelle à s’unir localement pour inventer des propositions 
de rencontres qui rejoignent les faims spirituelles des foules d’aujourd’hui et que nous 
ignorons encore trop souvent. Elle encourage à relier le témoignage premier de fraternités 
évangéliques nourries à la Parole de Dieu, avec l’expérience vivifiante des assemblées 
eucharistiques dominicales. Emmanuel, ce sera là l’horizon de ton service apostolique.  
 
S’engager dans cette mission demande aux baptisés et à l’Église qu’ils se laissent renouveler 
par l’Esprit Saint dans la fidélité au Christ. Les prêtres diocésains sont envoyés auprès de ces 
baptisés et des communautés chrétiennes pour éveiller ou réveiller en eux la source de l’eau 
vive offerte dans la Parole et les sacrements de l’Église. Cela exige d’eux qu’ils se laissent 
eux-mêmes inspirer par l’attitude de Jésus, en s’unissant au souverain prêtre dans le don de 
sa vie, apprenant chaque jour, dans la prière et les actes du ministère, à s’effacer devant Lui, 
pour que Celui-ci agisse en eux.  
 
Cher Emmanuel, tu deviens collaborateur des successeurs des apôtres auxquels tu fais 
promesse d’obéissance pour les aider à rassembler et guider l’Église de Coutances et 
Avranches dans le témoignage de l’Évangile. Une Église divisée n’évangélise pas et les 
prêtres sont des bâtisseurs de communion dans le Christ. Le sacerdoce ministériel ne peut 
donc être une charge solitaire. Les prêtres sont nécessairement des hommes reliés, reliés à 
l’évêque dont ils prolongent le ministère, reliés au presbyterium dans la communion 
fraternelle, reliés aux différents ministres de l’Église, reliés au peuple de Dieu qui leur est 
confié. Ils président au discernement de l’Église dans l’écoute attentive du Peuple de Dieu et 
l’enrichissement synodal et missionnaire de toutes les vocations.   
 
Emmanuel, tu t’apprêtes aujourd’hui à servir une Église pauvre qui doit faire face à de 
nombreux défis. Cela peut susciter inquiétudes et découragements comme les Douze dans 
l’évangile quand ils font remarquer qu’ils n’ont que cinq pains et deux poissons. « Qu’est-ce 



que cela pour tant de monde ? », dit André dans l’évangile de Jean. Et cependant, la confiance 
des apôtres en Jésus et dans l’Esprit Saint emportera l’Eglise dans l’extraordinaire histoire 
du témoignage du don de la Vie de Dieu aux hommes. Cette histoire est appelée à continuer 
aujourd’hui. Frères et sœurs, nous la vivrons ensemble, unis dans le cœur de Marie qui dans 
sa tendresse nous confie au Cœur de Jésus, Source de toutes consolations, de réconforts et 
d’énergies d’Amour.  Amen.  
 
 


